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ÉDITO 
Le Conseil Parisien de la Jeunesse, instance réunissant 100 jeunes 
Parisiens âgés de 15 à 30 ans, a fait part, à de nombreuses reprises 
lors de ses travaux, de son souhait de travailler avec d’autres jeunes 
de communes d’Ile-de-France notamment lorsque la réflexion prenait 
une échelle métropolitaine.

Dans ce cadre, une mesure du plan d’accompagnement de la candida-
ture de Paris à l’organisation des Jeux Olympiques et Paralympiques a 
été proposée et travaillée par la Direction de la Jeunesse et des Sports et 
la Mission Métropole du Grand Paris de la Mairie de Paris. Celle-ci visait à 
organiser des temps de rencontres et de d’échanges entre des jeunes de 
Paris et de la Seine-Saint-Denis autour de la candidature parisienne. 

Des instances de jeunesse, représentant Paris, Les Lilas, Montreuil, Aubervil-
liers, La Courneuve, Epinay-sur-Seine, Clichy-sous-Bois, se sont donc réunies 
avec pour objectif de répondre aux questions formulées par leurs élus : 
Quelles sont les conditions qui permettront aux jeunes de Paris et de Seine-
Saint-Denis de participer et de vivre les Jeux Olympiques et Paralympiques 
de 2024 ? Quelles opportunités les Jeux peuvent-ils apporter à la jeunesse 
de la Métropole ? 

Ainsi, 36 jeunes de ces collectivités, accompagnés par leurs animateurs et par  
l'Association Nationale des Conseils d'Enfants et de Jeunes (ANACEJ), se sont 
réunis pendant 3 temps différents (les samedi 20 et dimanche 21 mai, le samedi 
24 juin et le jeudi 29 juin 2016) pour réfléchir aux mesures pouvant être mises en 
œuvre avant, pendant et après les Jeux, pour répondre aux questions posées par 
les élus et faire en sorte que la jeunesse de la Métropole soit pleinement asso-
ciée à ce rendez-vous planétaire.

« C’est fondamental de faire participer les jeunes. 
C’est très intéressant de partager ses idées avec des jeunes 
impliqués dans d’autres villes, se rendre compte qu’on est sur la 
même longueur d’ondes et qu’on se sent tous concernés » ! 
Ayoub , 17 ans, lycéen, Les Lilas 

« J’espère que les JO se feront avec les habitants de 
la Seine Saint Denis. Souvent les JO c’est juste une bulle, 

mais ça n’a pas de conséquences sur la vie des habitants ». 
Mélanie, 23 ans, étudiante, Epinay-Sur-Seine

« C’est bien de s’y mettre déjà pour prendre le temps 
de bien faire les choses avec les jeunes. 
C’est bien de le faire nous pour les suivants ».
Nicolas, 24 ans,  jeune actif, Paris 



Comment permettre à la jeunesse 
de vivre pleinement les Jeux de 2024 ? 

Faciliter les déplacements 
pendant les jeux 

Les jeunes ayant participé aux ateliers ont identifié 
la question de la mobilité comme étant une des 
principales conditions pour que tous les jeunes Fran-
ciliens puissent vivre pleinement les jeux. 

               Organiser la gratuité des transports pour les jeunes ou 
               des réductions tarifaires conséquentes. 
Différentes idées plus précises ont été proposées comme une 
réduction importante du PASS Navigo (par exemple 75%) pendant 
la durée des Jeux afin d’inciter et d’encourager la mobilité des 
jeunes, la mise en place de navettes et/ou de déplacements 
organisés par les collectivités pour se rendre sur les sites des 
compétitions ou bien encore la prise en charge de la diffusion 
des titres de transports gratuits ou à tarifs modérés par les 
collectivités et les associations sportives.

Favoriser l’adhésion 

Différentes propositions ont été faites afin que les 
jeunes, mais aussi plus largement l’ensemble des 
habitants, puissent s’approprier les Jeux. Ces pro-
positions ont également vocation à valoriser les 
territoires.

               Créer, avant les Jeux, des parcours, des courses 
               d’orientation ou des chasses au trésor sur le thème 
du patrimoine sportif (infrastructures sportives, histoires des 
clubs, parcours emblématiques des athlètes originaires de ces 
territoires) reliant Paris et la Seine-Saint-Denis. L’objectif de cette 
proposition est d’inciter les jeunes à être mobiles, à découvrir de 
nouveaux territoires et à se rencontrer.

               Solliciter la jeunesse pour construire le parcours de la    
               flamme olympique (participation citoyenne, réunions, 
votes sur internet) à Paris et en Seine-Saint-Denis. Ce parcours 
pourrait relier plusieurs villes de Seine-Saint-Denis en valorisant 
les collectivités et les clubs sportifs qui ont gagné des cham-
pionnats. Le patrimoine naturel, historique ou imaginaire des 
villes est aussi identifié comme pouvant être un critère de choix 
(exemples : la Seine à Paris, la basilique de Saint-Denis, le sentier 
de Cosette à Clichy-Sous-Bois). Les athlètes originaires de ces 
villes pourraient assurer le relais de la flamme. 

               Organiser en amont des Jeux un évènement valorisant 
               les « incroyables talents » (en référence à l’émission de 
télévision éponyme) des jeunes de la Métropole et particuliè-
rement de Paris et de la Seine-Saint-Denis. Cet évènement (à 
rapprocher le cas échéant de la proposition de «jeux amateurs») 
pourrait permettre de valoriser les talents de la jeunesse à la 
fois dans la pratique des disciplines olympiques mais aussi dans 
celle de pratiques moins connues et nécessitant une excellente 

condition physique comme les arts du cirque et de la rue ou la 
danse contemporaine. Cet évènement pourrait mêler compéti-
tions et démonstrations et se déroulerait à Paris et en Seine-
Saint-Denis. La finale pourrait avoir lieu dans un grand équipe-
ment sportif (Le Stade de France, par exemple). 

Encourager le partage et les 
rencontres 

Les Jeux Olympiques et Paralympiques sont identi-
fiés comme un moment de convivialité et de partage 
en famille par la majorité des jeunes qui ont par-
ticipé à ce travail. Une partie de leurs propositions 
visent néanmoins à ce que les Jeux soient, plus large-
ment, un temps festif partagé, vecteur de sociabili-
sation et de cohésion. 

             Favoriser la réunion des habitants et le partage des jeux 
               dans le cadre privé autour de la projection des épreuves 
sur le modèle de la « Fête des voisins », notamment dans les 
villes de Seine-Saint-Denis les plus éloignées d’éventuelles fans-
zones. Le matériel de projection pourrait être mis à disposition 
par des associations. Il conviendrait de trouver des solutions 
pour que les mairies puissent également diffuser les épreuves 
dans des structures municipales (gymnases, salle des fêtes et 
théâtres) et élaborer des programmes de projections. 

              Faire découvrir la cuisine du monde aux touristes et aux 
              journalistes. Les territoires parisien et séquano-dionysien 
sont riches de la diversité des habitants qui y vivent, il s’agirait 
par conséquent de valoriser ces origines plurielles par l’intermé-
diaire de la gastronomie. Une journée dédiée à la gastronomie 
du monde pourrait être organisée au village des médias et des 
espaces spécifiques pourraient être définis pour permettre aux 
touristes et aux habitants de découvrir ces cuisines du monde. 
Les cuisiniers réfugiés pourraient également participer aux 
manifestations. 
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Encourager la connaissance 
et la pratique du handisport 
et favoriser l’inclusion 
des personnes en situation de 
handicap  

La méconnaissance du handisport a été identifiée 
comme un sujet majeur par les jeunes qui ont par-
ticipé à la réflexion, l’organisation des Jeux Para-
lympiques apparaissant comme un levier pouvant 
contribuer à l’inclusion des personnes en situation 
de handicap.

              Sensibiliser le jeune public au handicap en lui faisant                
               pratiquer des disciplines handisports. Il s’agirait de viser 
prioritairement les publics scolaires et d’intégrer dans les cours 
de sport, et tout au long de la scolarité, des sessions d'initiation 
à ces disciplines sportives. Cette initiation de long terme aurait 
pour objectif de donner une visibilité aux différents types de 
handicaps mais aussi de les valoriser en montrant comment le 
handisport permet de les dépasser.

             Permettre à des jeunes d’assister à des matchs de               
              handisports et favoriser leur rencontre avec les athlètes 
de ces disciplines afin que ceux-ci puissent témoigner et faire 
connaitre leurs parcours. Des rencontres sportives entre des 
équipes de disciplines olympiques et paralympiques proches 
pourraient également avoir lieu avant ou pendant les Jeux 
(exemple : une équipe de football face à l'équipe de cécifoot).

             Donner plus de visibilité au handisport lors d’évène-             
             ments locaux comme les forums de sport et les forums 
des associations organisés par les collectivités mais aussi en dé-
veloppant un réseau de personnes sensibilisées à cette théma-
tique. Ce réseau aurait pour objectif de relayer et de sensibiliser 
le grand public aux différentes problématiques du handisport. 
L’idée serait de développer, par le bouche à oreilles et par ca-
pillarité, une meilleure connaissance des disciplines sportives 
paralympiques. Cette visibilité pourrait aussi être encouragée 
en valorisant les associations sportives qui favorisent la mixité « 
handi-valide », par exemple, par la création d'un label.

Créer de la solidarité

Les jeunes qui ont participé à la réflexion ont envi-
sagé les Jeux comme étant un évènement suscep-
tible d’attirer sur le territoire de nombreux jeunes, 
ils souhaitent encourager ce phénomène et favori-
ser les rencontres.

              Accompagner la recherche d’hébergement pour les 
              jeunes souhaitant profiter des Jeux en facilitant la mise 
en relation avec les jeunes habitants à Paris et en Seine-Saint-
Denis et favoriser les modes d'hébergement à moindre coût 
comme le couchsurfing. Cette solution viserait non seulement à 
encourager des modes d’hébergement temporaires mais aussi 
à favoriser les rencontres entre jeunes.

Comment veiller à l’inclusion des 
personnes en situation de handicap 
et créer de la solidarité ? 
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Comment créer de l’emploi 
pour les jeunes de Paris 
et de Seine-Saint-Denis 
à l’occasion des Jeux ?  

Créer une dynamique pérenne 
pour l’emploi des jeunes

Les jeunes qui ont participé à la réflexion pensent que les Jeux 
permettront de créer de l’emploi sur le territoire métropolitain mais le sujet 
le plus largement évoqué est la nécessité de pérenniser la dynamique 
d’emploi après les Jeux.

              Proposer des formations aux bénévoles mobilisés afin de faciliter 
              leur accès à l’emploi après les Jeux. Ces formations pourraient être 
variées : sécurité, langues étrangères, journalisme sportif, accueil du 
public. L’emploi des étudiants inscrits dans des formations en alternance 
ou d’étudiants en langues étrangères pourraient également être favorisés 
afin qu’ils puissent mettre en pratique leurs études sur le terrain, dans le 
cadre de la préparation et de l’organisation des Jeux. 

              Donner de la visibilité aux emplois créés par les Jeux et faciliter               
              l’accès des jeunes de Seine-Saint-Denis à ces emplois. Les offres 
d’emplois pourraient être disponibles en ligne, mais aussi dans les Mis-
sions Locales et à Pôle Emploi. En recrutant des jeunes de Seine-Seine-
Denis dans les entreprises qui œuvreront à la construction des futurs 
sites ou encore pour assurer la sécurité des jeux, il s’agirait de montrer 
que les jeunes du 93 peuvent aussi être responsables. Par ailleurs, il ne 
s’agirait pas de recruter uniquement des jeunes de Seine-Saint-Denis mais 
de valoriser la diversité des profils afin de permettre à des jeunes venus 
d’horizons différents de se rencontrer. 
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Comment promouvoir 
une nouvelle image 
des territoires de 
Seine-Saint-Denis
et de l’Est Parisien ?  

Développer le tourisme en 
Seine-Saint-Denis et dans l’Est Parisien 

Identifié comme une problématique économique, le tourisme a 
cependant été l’objet de nombreuses propositions au sein du thème 
« communication et valorisation », celui-ci étant envisagé comme 
un moteur pour la valorisation des territoires.

 

             Editer un guide touristique de la Seine-Saint-Denis réalisé              
             par ses habitants afin de favoriser la découverte du patri-
moine séquano-dionysien, valoriser la diversité de chaque ville et 
développer le tourisme dans le département. Au-delà de ce guide, 
il pourrait également s’agir de consulter les jeunes habitants pour 
connaitre les lieux qu’ils souhaitent valoriser en Seine-Saint-Denis 
et dans l’Est Parisien. Ceux-ci pourraient être regroupés dans des 
parcours qui seraient l’objet d’une programmation évènementielle 
pendant les Jeux. 

             Proposer des espaces d’expression libre, physiques (murs du 
             souvenir, façades de bâtiments, etc.) ou numériques, per-
mettant aux touristes de signaler leur passage dans différents 
lieux de Seine-Saint-Denis. 

             Créer un journal numérique (plateforme numérique et/
             ou newsletter) pour communiquer sur les différents évè-
nements se déroulant en même temps sur les territoires séqua-
no-dionysien et parisien, pendant les Jeux, afin de favoriser le 
déplacement des touristes sur des sites proposant une program-
mation ou des animations spécifiques en dehors du programme 
des Jeux.
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Valoriser les talents et 
l’engagement de la jeunesse de 
Seine-Saint-Denis  

Cet enjeu a largement été plébiscité lors de la se-
conde séance de travail par les Séquano-Dionysiens
mais aussi par les Parisiens, afin de promouvoir une 
image positive de la jeunesse, notamment de Seine-
Saint-Denis.

              Permettre aux « jeunes talents » identifiés par les 
              services jeunesse des collectivités, des conservatoires 
et des centres socioculturels (maison des jeunes, MJC, centres 
d’animation, etc.) de s’exprimer dans les gares et les stations de 
RER et de métros. Il s’agirait de montrer les talents de la jeu-
nesse, en permettant aux jeunes de démontrer leurs savoir-faire 
en sport, danse, chant, musique et ceci selon tous les registres 
(pas seulement du rap, par exemple, mais aussi de la musique 
classique…) en partenariat avec la RATP et le STIF. Ces anima-
tions pourraient être mises en place tous les étés à partir de 
2018 jusqu’en 2024.

              Réaliser une exposition de portraits photographiques 
              sur les jeunes engagés en Seine-Saint-Denis dans des 
lieux publics, sur les façades des institutions, dans les transports 
etc. Un appel à participation pourrait être lancé pour sélec-
tionner les jeunes, chacun pouvant proposer indirectement la 
candidature de jeunes impliqués dans un engagement. Cette 
exposition permettrait de mettre en évidence les clichés sur la 
jeunesse de Seine-Saint-Denis et de démontrer qu’ils se fondent 
sur des préjugés.  

              Réaliser un clip avec la participation de jeunes de Paris 
              et de Seine-Saint-Denis qui pourrait devenir une vidéo ou 
un « hymne officiel » des Jeux de 2024. 

Comment 
démocratiser 
et favoriser la 
pratique des sports 
olympiques ? 

Encourager la pratique 
de tous les sports olympiques  

La méconnaissance de certains sports olympiques 
est apparue très vite dans la réflexion menée par les 
jeunes, cette méconnaissance étant souvent envi-
sagée comme regrettable, la popularisation de ces 
sports par la pratique apparaissant alors comme 
nécessaire. 

              Organiser en parallèle ou en amont des Jeux officiels 
              des « Jeux amateurs » entre les villes, de Seine-Saint-
Denis et de Paris notamment. Cet évènement serait à organiser 
en plusieurs phases en partenariat avec un ensemble d’acteurs 
comme l’Education Nationale (collèges, lycées), les équipements 

locaux, les associations et clubs sportifs ainsi que les services 
municipaux. La première phase consisterait en une phase de pro-
motion et de communication « institutionnelle » et en « face à 
face » afin de faire adhérer les partenaires au projet. La deuxième 
phase viserait à mettre en place des ateliers de découvertes de 
sports avec la présence de sportifs de haut niveau. La troisième 
phase porterait sur l’organisation de tournois dans les villes 
parties prenantes du projet (les villes actrices du projet étant 
envisagées par les jeunes participants à la réflexion comme étant 
leurs villes d’origine). La quatrième phase verrait l’organisation 
de finales inter-villes avec des remises des médailles effectuées 
par des sportifs reconnus, « parrains » de l’opération. Enfin, la 
cinquième phase permettrait aux gagnants d’assister à des 
épreuves olympiques et de participer, selon des modalités à défi-
nir, aux remises officielles des médailles pendant les Jeux. 

              Permettre aux jeunes, principalement les collégiens, de 
              pratiquer des sports qu'ils n'ont pas l'occasion de prati-
quer lors de leur scolarité (escrime, waterpolo). Cette initiation 
pourrait s’effectuer avant, pendant et après les Jeux.

Permettre aux jeunes d’assister 
aux Jeux et de rencontrer 
des athlètes

Toutes les propositions suivantes visent à encou-
rager la pratique et la connaissance des disciplines 
olympiques mais aussi à permettre aux enfants et 
aux jeunes de se projeter dans un parcours et une vie 
d’athlète ce que les participants ont formulé ainsi 
« Je peux le faire aussi. Ce n’est pas parce j’habite là 
que c’est inaccessible ».

              Permettre à des jeunes d’assister à des entrainements 
              afin de mieux comprendre la difficulté physique, le 
sacrifice et le dépassement de soi qu’implique la pratique d’une 
discipline sportive à haut niveau.

              Proposer à des jeunes de passer une journée avec des 
              athlètes en amont des Jeux. Ces occasions d’échanger 
contribueraient à dynamiser les structures d’accueil de jeunes 
(espaces jeunes, bureaux et points Information Jeunesse…) mais 
aussi donneraient une visibilité aux associations et clubs sportifs 
des territoires. Ces rencontres pourraient être portées et organi-
sées par les représentants des conseils de jeunes en partenariat 
avec les municipalités, ou en organisant des sorties scolaires 
pour les classes parisiennes et séquano-dionysiennes sur les 
futurs sites olympiques.

              Mettre en place un projet sur l'année dans les centres de 
              loisirs : chaque structure suivrait les actualités d'une dis-
cipline sportive tout au long de l’année et organiserait un projet 
en lien avec cette discipline. Ces projets pourraient être présen-
tés en parallèle à l’organisation de « petits Jeux » qui auraient 
lieu pendant un mois, à la fin de l’année scolaires, afin d’encou-
rager la pratique des enfants et des jeunes. Cette organisation 
pourrait produire des recettes (ventes des places aux petits jeux 
par exemple) qui serviraient à financer l'achat de billets pour per-
mettre aux jeunes d'aller voir la discipline olympique étudiée.

              Valoriser les champions issus des quartiers pour mon
              trer qu'être un athlète est possible. Une première étape 
serait d’afficher le ou les portraits de sportifs de haut niveau 
issus de chaque ville de Seine-Saint-Denis, accompagné d’un 
message fort sur ce que son parcours lui a permis de réaliser. 
Puis dans un deuxième temps, chacun de ces sportifs pourrait 
être « parrain » d’un des projets proposé ci-dessus.
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Direction de la Jeunesse et des Sports
Sous-Direction de la Jeunesse

Service des Politiques de Jeunesse
Mission Jeunesse et Citoyenneté
Avec la participation des villes : 

Aubervilliers, Clichy-Sous-Bois, Epinay-Sur-Seine, 
La Courneuve,Les Lilas, Montreuil et Paris. 

Accompagnement par l'Association Nationale des Conseils d'Enfants et de Jeunes (ANACEJ)
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